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TNSTRUCTIO1’~S POUR LB MAITRE DE L’HEPTAI)E

Le rituel d’ouverture et de cloture de ce degr6 dolt ~tre
emp1oy~ ~ chaque conventicule du. Temple on de l’Heptade de l’Ordre
TAartiniste Traditionnel. Ce discours (article 5 de ce rituel) dolt
vous ~tre par~aitement ~‘amilier avant que vous le pr6sentiez ~.

votre cla~se, lisez—le soigrieusement auparavant, af’in d’~tre cer—
ta.in que VOW3 le comprenez bien dans le cadre de ceux qui ½ pr6—
o~dent et le suivent. Le succ~s de votre classe d6pend de la fa~on
dont vous pr6ssntere~ l’instruction. Four cette raison, assurez—
vous que vous liscz clairemont et de mani~re r~fl6chie en prononqant
correctement les mots diff’iciles on inhabituels.

Quand des sch~mas doivont ~trc utilis6s pour l’instru.c—
tion, vous les trouverez ~t la fin du discours, Ils devront ~trs
pr6par~s ~ l’avance et ~tre d’une dimension qul permette de les
voir Lacilement. us ne seront d~ploy6s qu’au moment indig~u6 dans
le discours. A la fin de la s6ance, ce mat6riel dtillustration
sera remis au Fr~re Archivists pour utilisation ult6rieure.

Quelques discours proposent des d~sign.ations particuli~res
pour aider ~ la compr6hension du sujet ou sa discussion. S’il
n’y a pas do volontairs, is Maitre devra d6l6gucr u.n Fr~re ou une
Soeur pour pr6parcr un court rapport sur la question.

Quelques discours, aussi, justifiont un 6change d’id~es
u)..t6rieur pour 6claircir certains points. En cons6quence, une p~riode
de discussion (article 6) ost pr&vue imm6diatement avant la fin
de la r6union. Le Maitre dolt toujours diriger et contr~ler les
remarques des membres do faQon que los disputes solent 6vit66~ et
que des opinions sans profit solent exprirn~es.

Il est recomrnand6 aux membres de vonir aux r6unions avec
un carnet de notes. A la fin do chaqus discours, le Maitre devra
li~~e la partie marqu6e R6s~m6” af in que les membres puissent
inaorire sur leur carnet lee points importants do l’expos6.
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Ohere Aesoci6s

Le devoir d’un. v~ritable Ordrc mystique a toujours ~t6
de pr6servor et do transmettre la v6rit6 fondamentale. Cola
a 6t6 accompli au moyen de l’initiation at par l’cmploi de symboles.

Ii’initiat~on a d~montr6 certaines lois universellos et
ace syi~boles ont 6t~ dofin6s ~ I: xpIiq~xe~7~C’est”la flat12rO~-
nivcrselleer6t~neIle d& ~U~ments ~qui donna ~. l’Ordre Mar—

tiniste Traditionnel sa signification et son importance. Des
symboles, ~tant fondamentaux et r~ellement mystiques, contiennent
une application presque infinis. Le symbols de la Hi~rarchie de
la lumThre dont nous avons eu connaissanca dans un ontrotien
pr6c6dent repr~sente bien la nature triadique de toutes chases —

et m~me des trois grandes ~ ~t1on~ ~u c~6~ries d’b.ommes.
De m~me qu’il y a trois gradations dane la lumi~re, il y a trois
gradations parmi lee hoirmies. D’abord, ily ala masse~qui .e~st

~jplon.g6e dans les t~n~i’es — aveuglo, ignoranto,vivant surtout
pour la eatisfact~6~E4 Thpp6tits. Elle n’est quo vaguamont cons—
ciente du fait que la vie a un but, cette liuni~re qui a 6t~ con—
serv~e au cours dos ages. Ello fait peu ou pas d’offort pour
atteindre un niveau de via ou d’action plus ~lov6 que celui qui
para~t naturel et est atteint avec le moindre effort. See questions
se centrent toujours sur les domainos de pens~e los plus has et
ses r6ponses repr6sentent la plus granda d~fornation de la v6rit6.
Dans la Hi6rarchia de la Luini~re, la lumi~ro do la majorit~ des
hommos n’est quo l’obscurit6.

Au—dessus do cc niveau rudimentaire de la soci~t6 sont
coux dont les aspirations ont ~ 6veill~os, dont les natures ont
6t6 quelque pau disciplin6es at dont los d6eirs se sont spiritua—
lis~s. Ils ne se satisfont plus dos t6n~bres, car la pr~sence de
la lumi~re provoquc une faible r6action dans leur asprit et
dane leur coeur.Il,~ luttent pour s’ouvrir plus compl~tement ~. la
Lumi~re,bicn que~achant pas sa v6ritable splendeur et il leur
arrive fr6quemmont de no pas reconna~tre see messagers. Nous
appelons Homnies de D6sir ceux qui so trouvent plong4s dans la
p6nombre ~tsyml56IT~iTemcnt onpcut dire qus los initi~s sont
paxvenffs ~ cetto olasse ~. la fin du dogr6 Associ67 Dans la Hi~rar—
chic de la Lumibre, los Hommes de D6sir sont repr6sent6s par
la passage do l’obscurit6 ~ la p6nombre.

Au sommet de la pyramide des hominos so trouvent ces ~tres
v&itablement avanc4s et perfectionn.~s .u.i sont les v6ritables
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ma~tree et guides, ~ la campagnie desquels noue aspirons. Ce sont
lee Sup~riours Inconnus qui tracent notre sentior dans le Martinisme,
et projettent leur lumi~re at ].eur amour sur nos r6unions. Leur
nombre est petit compar6 ~t ceux des deux autres classes; mais par
la rite de la cardeli~re mystique, tous les Hammes do D6sir sont
li~s ~ eux. Dane la Hic~rarchio do la Lumi~ro, ils sont repr~sont6s
par le blanc pur.

Ainsi~ nous pouvons suivre le plan do l’6volution spin—
jy~ tuolle de l’homme depuis l’ignorance gross½re jusqu’~ l’illuintnation~
111 croissante et ~. un ~tat do sagosso at de r6alieation.

Nag luminaires nous ant enseign6 quo la v6nit4 est une

,

m~me quand elle vient de sourcas oppps6e~ an appar ence et en
6radicti6eiYTh6~fies~ aussi, dans lo Martinismo, naus cherchons
~, d6couvnir cette unit6 essentielle o~t qu’elle so trouve et

— qualque gait le ~anaJ7~i ½quel elle arrive. En ~tant un pont our
lo foss6 entro los points do vue do la science at do la raligion,
nous ~tablissons un passage acceptable ot agr~able aux deux. Pour
y parvenir et conduiro plus sOrement ~ la compr~hension correcte
des principes tout en pormettant toujours la plus grande libert~
possible dans l’interpr6tation individuello, nos ma~tres ant choi—
si do suivre le plan traditionnel d’instruction mystique.

Tells fut la m6tho~e omploy~e par Ma~se. Il d~cnivit les
origines en tones soigneusoment choisis et suscoptibles d’une
tri4le interpr6tation. Cola permettait aux hoinmes dt~tre r6confor—
t6s et rassur4s mgme s’ils no comprenaient pas compl~tement. I~a
lumi~re quo voilait l’instruction de Mo~sa 6tait tello qu’ello

~ne pouvait pas ~tre perc6c par la commun des hommas; cependant
los Hommes do D6sir avanqaient ~Cramont grC~cs ~. ella at ceux du
plus haut degr6 ~taient un avec olle.

Nous constaterons qua le moilleur mayen d’approcher do
la v6nit~ fondamentalo sara d’~tudier los enseignemonts do Mo~se.
IDe la carte, nous aurons l’aide do ceux qui ant 6t6 form6s ~
son 6cole ot nous pourrons cammenc~notro travail de r6conoiliation
on apprenant la v6ritablo ne7~ii~e ~

~ni~anb~

db tout ~tre buni~inW Qiland ~IO~s ~
do naissance, nou ~ facilement d6tarniner quelle
est notre placo l~gitime dans le plan divin et agir do la fa~on
la plus intelligente pour la faire n~tre avoc s6curit6.
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A cc sujet notre V4n6r6 Maitre, Louis Clauda do Saint—Martin a
6crit :“ Au premier regard que l’homme jotta cur lui—m~ms, il per—
cevra sans difficult6 qu’il doit y avoir uno science ou une loi

pour sa propre nature puisqu’il y cn a tine pour tous los
gtres, quOi qu’elle no soit pas univereellement dane tous et puis—
quo m~mc au milieu dc notra faiblesse, do notre ignorance et do
notre huxailiation~, naus nous effor~ons seuloment ~. la rechercho do
la v6rit6 et de la luini~ra~ Bion quo los off arts faits chaqus
jour par l’hommo pour atteindre le but do sos recherchos soient
si rarement couronn6s do sucabe, il no faut pas consid6rer do co
fa~t que la but est imaginaire, mais seulement quo l’hommo_est
tro~j~pe q~iant ~. la route qui y conduit; il ost dona dan~la plus
grande~.es ~fva~t ~ m~me pas 10 chemin dane
lequel il devrait marcher. L’infortuno accablanto do l’homme n’ost
pas qu’il soit dans 1’ignorance do l’existencs de la v~rit6 mais
qu’il interpr~ta mal sa nature. Quelles erraurs et qu~lio-su~f-r-an—-~—-~
ce~us~uraient ~t6 6pargn6as ci, loin do chercher la v~rit~ daneI los ph6nom~nes do nature mat~rielle, nous avions r~solu do doscon—
dro on nous—m~mes et avions cherch6 ~ expliquer los chosos mat6—
rielles par l’homme et non l’homme par los chases mat6riollos;
si, fortifi6s par lo courage et la patience, nous avions consorv6
dans le calme de notre imagination la d6couvarte do cette lumi~rs
quo nous d6sirons tous avoc tant d’ardeur”.

Nous avons joumellement la prauve ~vidente do la v~rit6
do l’affirmation quo “l’infortune accablante do l’hoinme n’ost pas
qu’il soit dane l’ignorar±cc do l’existsnoe da la v6rit6 mais qu’il
intorpr~te mal sa nature”. C’est ce fait qui rend ci pr6cioux 10
correctif fourni par l’anseignement mystique. Parco quo l’homnio
est dovenul’esclave da son entourage ot no fait plus attention
~. son droit do naissanca, l’instruction mystique doit avant tout
le r6veifl.er.

Le mysticisms s’intordit do parlor do la nature exacto
de Dieti, car los sons limit6s do l’honuno no pourront jamais saisir
l’Infini— et l’essayer conduirait ~. plus da confusion encore. Il
oct pr5f4rable d’oxaminer le caract~re de 1’infini, tel qu’il so
manifesto dans_l~ii6~tIofi et d~apj5i’Thdra do fa9on indirocto Co
qui, en tamps vou.lu, so d6ploiora on tine compr6hension plus cam—
pl~to. Sans tontor una d6finition, Moiso ~crivit simpl~iont:
“ Au commencement Dioti cr~a le ciel et la terre.” (Gen~so 1,1)
Le r~cit expose en detail los divars aspects de la natuiL~~o~ du
Cr~ateur, montrant chaque stade do 16. cr~ation consacr6 ~ un genre
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d’actlvit6 particulier. En taut9 six jours ou six p~riodes sont
relat~es avec un jour (oti p6riodo) final, durant lequel, nous
dit MoTee, Diou so reposa au revint ~. Ltii—m~me.

Des id6es importantes pour nous dans ce r~cit no sont
pas n6cessairoment les plus 6videntes; co no sont certainement
pas 001103 qui ant intrigu6 l

Tospritdes th~olagiens. D’abord,
ii est ~ noter quo la cr4ation a ~t4 une op6ration continue qui
n’a pas 4t6 accomplie instantan6nent, nais qui a accup6 plusietirs
stades appel6s jours. Dane l!6cola do Mo~so, lo mot descriptif
~manation 6taiT~s—entondu par la not 2~ et cola ontra~nait
T’T~~~ d6rou.loment. Scientifiqusinent, cola pourrait ~tre
compar~ au ph6nom~ne do condansation par lequel tin gaz donne
naissance ~ un liquido et mn liquids ~ tin solide. Cest ~. par—
tir do l’invisibilit4 de ltinfinit6 quo las choses visibles so
manifest~rent.

Hors do ltobscurit~ at du vide,le Dieu invisible, non—
manifost~ Ct inconnaiseable ss mouvait stir la surface dos caux :

~Et Lieu dit, quo la lumi~re soit.” (Gon~sa 193)

Ainsi la Lumi~re iut la prsini~re cr6ation ou ~manation
dii Tout Puissant et deviant la premier jour. La aid oti firmament
fut le second, la terre et sa flare furent 10 troisiNne, los
astres le quatrThme, los poissons do la mer ot los oiseaux dos
airs le cinqui~me, le b6tail, les crrThturos vivantos et l’homme
lo sixThme~ Apr~s six p~riodes activas ou jours d’~manation, vint
tin septi~e durant loquel Lieu retourna ~ cotte imp~n6trabilit~
qui est ati doTh do la compr6hension do l’hommo, ot d’o~ Il s’6tait
d’abord manifeet6.

Dans as royatune d’imp6n~trabilit6, l’homms no potivait
entrer qu’sn th6oric et cola do fa~on n~gative. Il l’oxprimait
coinme tine trinIt4 faite du Non Limit6 do la Lumibre du Non—Limit6
et du Non—Etra lui—rn~me. Catte trinit6, avec los sept jours do la cr6~
tion, a donn6 par addition lo nambre dix, d~sign6 dane los tout
premiers 6crits do l’~cole de Morse c~T~c la d6cado. En fait ce
qui en est venti ~ ~tre consid~r6 commo le pre~VTssai m4t~a—
physique en langue h6bra~ue, le her Y~zirah enplaie ce terms
d6cade on le rattachant ~. la maniT faion7sla cr6ation. Nous
y lisons :“ La d6cada d’axistance hors du n6ant a sa fin li~e

son commencenent et son commencement li~ ~ sa fin exactement
comme la flamme est li6e ati charbon ardent; parco que lo Seignour
est tin et qu’il n’y en a pas tin second at avant tin quo veux—tu

1
comptor2”



FILILALE POUR LA FRANCE ET LBS PAYS DE LANGUE FRANCAISE -A-

IDE L’ORIDRE MARTINISTE TRAIDITIONNEL PAGE SIX

56, rue Gambetta— Villenetive—Saint—Georgos (Seine et Oi~e)

Mantiscrit num~ra cinq

Dogr6 Associ6

IDe mgme, dans 10 Chapitro du Talmud appel~ Aggada, il est
~crit :“ Le monde a ~t6 cr~ stir dix chose~ : stir la sagesse,
stir la compr6honsion ot stir le savoir, cur la force, stir le
reprocho et sur le courage, stir la justice et stir la droituro,
stir la bont~ et stir la misi~ricorde.”

Comme nous ltapprendrons plus tard, cette d6cade ot los
vingt—deux lettros do l’alphabet h~breu sont richos do sons sym—
boli~ue ot sont essentiellee pour la compr6hension 6sot~rique
compl~te do ce quo Mo~so 6crivit dane lo livre de la Gen~se. Naus
approndrons aussi quo la d~cade et l’alphabet h~breu no pouvont
~tre compris qu’en d~couvvant lour type triadique otost~~~dire
leur nature triple.

Si ati coure des prochains jours vous 6tudiez le premier
chapitre de la Gen~se dans tine Bible chr6tionne oti h6bra~que,
vous serez inioux pr~par~ ~ consid6rer du point do vu.e scientifique
aussi bien que dti point do vue religioux, les questions qui vous
soront bientOt expos6es.

RESUME

On pout dire quo la Hi6rarchie do la lumThre repr6sente
le type triadique fondamental qui s’exprime partout comme loi
universelle, Elle illustro sp6cialeinent la triple division do la
soci~t6 en : le cammun des homnos, les Hommee do ID~sir, et los
Sup~rieurs Inconnus quo nous appelons les Hommos do Lumi~ro, nos
Mattros.

Notre V~n6r6 Maitre, Saint Martin 6crivait:t1 L’infortuno
accablante do l’hommo n’est pas qu’il soit dans l’ignorance do la
v6rit6 mais qu’il interpr~te mal ~a nature.”

Le Livre do la Gon?ese a ~t6 6arit par Mo~se comme instruc—
tio~5 religietise, scientifique et mystique. Soul l’initi6, sp~cia—
lement do notre Ordre qui a 6t6 aid6 par ceux do l’~cole do MaThe,
est pr4par~ ~, saisir lo sons complat du livre,

0 . • 0 • •

Nous cl8turorans maintenant ce conventicule conform6ment
ati rituol do ce dogr6.


